
FICHE DE CONTRIBUTION AU DEBAT PUBLIC SUR LE PROJET D’AMENAGEMENT D’UNE LIAISON 2X2 VOIES ENTRE CAEN ET FLERS RELATIVE AUX VARIANTES DITES 

«COURMERON» et  «TRASPY-ESPINS»
1. Présentation

ASSOCIATION POUR LA DEFENSE ET LA SAUVEGARDE DE L’ENVIRONNEMENT

DES COMMUNES DES MOUTIERS EN CINGLAIS, ESPINS, CROISILLES ET PLACY

en liaison  avec la forêt de Cinglais et la Vallée du Moulin de Traspy

Président :    Daniel VILLERAY 

adresse :       Mairie -  14220 ESPINS 

téléphone/Fax : 02-31-85-24-72

tél. personnel :  02-31-79-72-52
L’association est adhérente au CREPAN (Comité Régional d’Etude pour la Protection et l’Aménagement de la Nature de Basse-Normandie) dont le siège est à Caen et qui fait partie de la Fédération nationale d’associations France Nature Environnement (FNE) et du Bureau Européen de l’Environnement (EEB). L’association regroupe une centaine d’adhérents répartis majoritairement sur les communes des Moutiers en Cinglais, Espins, Croisilles et Placy.

Objectif :

L’association a pour but de défendre et de sauvegarder, dans l’intérêt général, un patrimoine naturel riche et varié :

- la forêt de Cinglais,

- la vallée du Traspy,

- les points de captage en eau potable de la source de La Bourdonnière,

- un patrimoine historique (la Grange aux Dîmes d’Espins) et archéologique (plaine des « carrières mouvantes » sur Espins),

- une activité économique de tourisme créée depuis plus de 10 ans et en plein développement pour la Suisse Normande (la Base pleine nature de la Grange d’Espins),

- de nombreux lieux de vie.

2. Position de principe de l’aménagement proposé

Le fuseau central retenu évite au maximum les secteurs les plus sensibles et les zones de fortes contraintes (cf. IV.5 page 73 du dossier du Débat Public).

L’étude des variantes «Courmeron» et « Traspy-Espins » est incomplète et insuffisamment détaillée dans le dossier du Débat Public (cf. pages 79 et 81 du dossier). La variante « Traspy-Espins » dépend de la variante « Courmeron » dans la première partie de son tracé.

- Impact sur la desserte des communes proches de l’actuelle RD 562 : 
Les variantes «Courmeron» et « Traspy-Espins » n’apportent aucune desserte supplémentaire par rapport au fuseau retenu.

- Impact sur le milieu naturel :

La variante « Coumeron »  traverse une partie de la Forêt de Cinglais sur environ 2 kilomètres : une ZNIEFF de type 1 avec une grande diversité floristique et faunistique, avec des chênes classés bi-centenaires à l’Est de la D258 hachurée en rouge, des Espaces Classés Boisés à conserver dans sa partie Ouest sur la commune des Moutiers en Cinglais et une zone agricole boisée protégée à conserver en l’état sur la commune de Croisilles à l’ouest de la D258. Cette partie de la forêt de Cinglais située entre la RD562 et la D258 aurait due figurer  hachurée en rouge sur les plans des fuseaux en tant que massif boisé remarquable. La forêt constitue également un espace privilégié pour la reproduction du gibier, la nidification des oiseaux et leur survie.

La variante ne « longe » pas « une ancienne carrière » (cf. page 79 du dossier): elle traverse un Espace Classé Boisé à conserver (garant d’un écosystème forestier préservé)  et une zone d’anciennes carrières, actuellement massif boisé avec des sujets âgés et d’essences variées adaptées au biotope naturel, présentant un grand intérêt paysager et une grande richesse pour la biodiversité floristique et faunistique avec notamment de nombreuses espèces protégées.

D’après l’article 1er de la Loi d’orientation sur la forêt du 9 juillet 2001, « la mise en valeur et la protection des forêts sont reconnues d’intérêt général. (…) La gestion durable des forêts garantit leur diversité biologique, leur productivité, leur capacité de régénération, leur vitalité et leur capacité à satisfaire, actuellement et pour l’avenir, les fonctions économique, écologique et sociale pertinentes, aux niveaux local, national et international. (…) 

La politique forestière participe (…) à la lutte contre l’effet de serre, à la préservation de la diversité biologique, à la protection des sols et des eaux et à la prévention des risques naturels.»

La variante «Traspy-Espins» traverse une zone de protection des points de captage de la source La Bourdonnière (classés en zone ND du POS d’Espins) qui alimentent en eau potable la ville de Thury-Harcourt.

La forêt de Cinglais, au nord de ces points de captage, joue un rôle primordial dans le cycle de l’eau. 

La variante «Traspy-Espins» passe sur le ruisseau du Traspy classé d’une part pour les espèces migratrices de poissons et d’autre part en ZNIEFF de type 2 (ainsi que ses affluents) pour ses boisements en milieu humide le long de sa vallée.

Ces milieux humides, en régression sur tout le territoire national, sont particulièrement sensibles et leur régime hydrique est fragile ; ils doivent être impérativement sauvegardés. 

- Impact sur le patrimoine touristique et archéologique :

La variante «Courmeron» passe sur la grange aux Dîmes (XIVème siècle) d’Espins, site inscrit sur l’inventaire des Monuments Historiques, et ancien manoir de l’abbaye du Val Richer (XIème siècle).

Elle passe sur le site d’habitat néolithique de Foupendant. Elle traverse la plaine des « carrières mouvantes », au Nord de la commune d’Espins, site archéologique de l’époque des invasions romaines (vestige d’un important camp romain avec poteries, anneaux de cuivre, restes humains…).

- Impact sur l’activité économique et agricole:

La variante «Courmeron» traverse, dans sa partie Nord, le site d’une importante menuiserie, sur les Moutiers en Cinglais, canton de Bretteville-sur-Laize (non répertorié au paragraphe I-3-5, page 28 du dossier du Débat Public).

Elle anéantirait, dans sa partie médiane, l’activité touristique de la Base de Pleine nature du gîte de la Grange d’Espins, et une aire naturelle de camping. Ce centre accueille tout au long de l’année plus de 15000 nuitées. 

Ce gîte d’étape met en œuvre des actions d’accueil et d’animation avec le Conseil Général et la Direction de la Jeunesse et des Sports et des communes de l’agglomération caennaise.

Il reçoit des touristes au niveau européen pour des séjours tout au long de l’année. C’est également un centre de formation et d’animation de V.T.T. sur le plan régional, avec plusieurs départs de circuits V.T.T. 

Ce centre, en plein développement, a déjà créé 4 emplois. Des travaux d’agrandissement sont en cours de réalisation pour porter la capacité d’accueil à 80 lits, ce qui en fera le 1er centre d’hébergement de Suisse Normande (non répertorié au paragraphe I-3-5, page 30 du dossier du Débat Public). Actuellement, il est en 2ème position après Clécy. 

La variante « Courmeron » passerait, dans sa partie Sud-Ouest, sur le hameau des Fours à Chaux et sur le site de sa maison de retraite à Croisilles.

La variante « Traspy-Espins » porterait atteinte à de riches terres agricoles sur la moitié nord de son tracé. 

- Impact sur de nombreux lieux de vie :

La variante « Courmeron » détruirait plusieurs habitations des Bois Menus et des Fours à Chaux. Elle causerait des nuisances aux zones habitées des Bois Menus (Les Moutiers en Cinglais), de la Grange et du lotissement des Longs Bosquets (Espins), des Fours à Chaux (Croisilles). La variante « Traspy-Espins » détruirait des habitations à La Pillière (Croisilles) et porterait atteinte à des zones habitées de la Grange d’Espins, du lotissement des Longs Bosquets et du Moncel (Espins), de La Pillière et du Mesnil Godard (Croisilles), du Moulin de Traspy et des Moulins de Placy.

- Impact sur  la sécurité routière et sur les riverains :

La variante « Courmeron » augmente la dangerosité du parcours en raison de son tracé plus sinueux. Elle rallonge d’autre part le tracé.

La variante « Traspy-Espins » entraîne une dangerosité accrue du parcours routier lors de la traversée de la vallée du Traspy à cause d’une rampe longue à forte déclivité supérieure à 4% sur une longueur de plus de 1 km (cf. page 93) préjudiciable, notamment en hiver,  pour les poids-lourds tout en augmentant la pollution due aux gaz d’échappement.

-Bilan de la comparaison technique et environnementale par secteur (cf.  paragraphe V-10 du dossier, page 93) : 

cf. tableau « comparaison technique des variantes au fuseau proposé, section Saint Laurent de Condel - Thury Harcourt ».
Bilan du fuseau proposé : 4 critères sont notés avec un + ; un critère est noté avec un –.

Bilan de la variante «Courmeron» : 3 critères sont notés avec un + ; 2 critères sont notés avec un –.

La variante «Traspy-Espins» ne peut avoir un + pour le critère « environnement » puisqu’elle est tributaire de la variante «Courmeron» qui est affectée d’un – pour ce même critère. La notation ne peut logiquement qu’être négativepour ce critère environnement.

D’autre part, il faudrait tenir compte dans le critère « coût de l’opération » du coût effectif d’un bassin de récupération des eaux de ruissellement pour la variante « Traspy-Espins » compte-tenu de la forte déclivité du tracé sur une longueur importante. Le coût et l’impact de la construction d’un tel bassin n’apparaissent pas dans le dossier.
Bilan rectifié de la variante « Traspy-Espins » : 3 critères sont notés + ; 2 critères sont notés –.
Le bilan est en faveur du fuseau retenu dans le tableau « comparaison technique des variantes au fuseau proposé, section Saint-Laurent-de-Condel / Thury Harcourt ».

3. Choix du tracé et site à utiliser :

Le fuseau central retenu par le Conseil Général reste bien celui de moindre impact négatif sur la section Saint-Laurent-de-Condel / Thury-Harcourt. Il détruit en effet moins d’habitations. Un simple décompte des maisons touchées d’une part par le fuseau retenu et d’autre part, par les deux variantes envisagées (« Courmeron »  et « Traspy-Espins ») peut le démontrer. En particulier, des zones habitées, plus nombreuses, seraient soumises à des nuisances visuelles et sonores que des mesures compensatoires ne pourraient faire disparaître. Il a un impact moindre sur des sites sensibles sur le plan de l’environnement en épargnant notamment la forêt et il ne compromet pas l’activité touristique de la Grange d’Espins.
4. Variante préconisée : 

Aucune variante sur la section Saint-Laurent-de-Condel / Thury-Harcourt à l’Est de la RD562.
5. Conclusion

Les variantes de «Courmeron» et de « Traspy-Espins » sont à rejeter.

Sur la section  St Laurent-de-Condel / Thury-Harcourt, elles sont en contradiction avec la volonté affichée de la recherche du moindre impact à laquelle le Conseil Général s’est attaché pour le tracé du fuseau retenu.

Le réseau hydrographique, les captages d’alimentation en eau potable et leurs périmètres de protection, le patrimoine naturel (massifs boisés remarquables, sites classés et inscrits, ZNIEFF…), le patrimoine historique (sites archéologiques, monuments historiques protégés), les différentes unités paysagères, les éléments du milieu humain (l’activité touristique, agricole, industrielle, filière bois…; les documents d’urbanisme, le bâti) seraient irrémédiablement touchés par ces deux variantes à la sinuosité et à la dangerosité accrues. 

Le Tourisme, axe majeur de développement économique durable en Suisse Normande, serait condamné par ces deux variantes.

Le fuseau retenu  par le Conseil Général reste le moins dommageable sur le plan humain, environnemental et économique sur la section Saint-Laurent-de-Condel / Thury-Harcourt par rapport aux variantes « Courmeron » et « Traspy-Espins». 

Sur la section Saint-Laurent-de-Condel / Thury-Harcourt, les variantes « Courmeron » et « Traspy-Espins » sont à rejeter.
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